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LA RECEPTION (synthèse stage AFT)

I. Recevoir des marchandises : pour qui ? de qui ?
L’arrivée des marchandises n’est pas le fruit du hasard.

Elle correspond à l’expression d’un besoin par une personne : le client auprès d’une autre personne : le fournisseur.

II. La commande

Le contrat entre le client et le fournisseur s’appelle la commande.

C’est l’ordre par lequel le client demande au fournisseur la mise à disposition de la marchandise ou du service.

bon de commande  Ets Armand,.

III. La mise à disposition des marchandises

Le chauffeur d’un camion doit avoir un document justifiant l’existence de la marchandise qu’il transporte et qu’il doit présenter aux gendarmes en cas de contrôle.

a. Enlèvement par le client.

Le client va chercher la marchandise chez le fournisseur : transport pour compte propre effectué par le client.
Pas de BL ni de lettre de voiture. Le client contrôle la marchandise dans l’entrepôt du fournisseur et signe un bon d’enlèvement.

b. Livraison par le fournisseur.

Le fournisseur livre avec son propre camion : transport pour compte propre effectué par le fournisseur.
Pas de lettre de voiture mais un BL. Si le livreur a beaucoup de clients à livrer, possibilité d’une liste de colisage.

Le BL est contrôlé par le client lors de la réception des produits.

Distribuer le BL Ets Armand

c. Chargement et livraison par un transporteur.

Le transporteur intervient pour un autre : transport pour le compte d’autrui.
Il faut donc établir un contrat qui s’appelle la lettre de voiture

la lettre de voiture.
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IV. La lettre de voiture ou Document Unique

C’est la matérialisation du contrat de transport.

De forme libre, elle doit comporter au minimum :

· la date de son établissement,

· l’identification du donneur d’ordre et du transporteur,

· les mentions relatives aux marchandises,

· les dates et lieux de prise en charge et de déchargement

Le donneur d’ordre (la personne qui fait appel au transporteur et qui le paie) est responsable des informations données au transporteur : nature du produit, matériel de manutention. 

Les différents contrats par type de transport : 

. Transport ferroviaire : Contrat de transport ferroviaire.

. Transport aérien : Lettre de Transport aérien,

. Transport fluvial : Connaissement Fluvial

. Transport maritime : Connaissement Maritime.

V. Le protocole de sécurité

C’est un document écrit obligatoire lorsque le transporteur : 

· charge des marchandises chez le fournisseur (l’expéditeur)

· décharge des marchandises chez le client (destinataire).

Le protocole de sécurité est établi entre le transporteur et le l’entreprise d’accueil (fournisseur ou client)

Pourquoi un protocole de sécurité ? :

70 % des accidents ont lieu lors des chargements et des déchargements dans des entreprises d’accueil.

Si on connaît le transporteur, que l’on a l’habitude de travailler avec lui, on lui envoie une photocopie pour distribution à ses chauffeurs.

Sinon, on remet le document accompagné d’un plan de circulation, aux chauffeurs lorsqu’ils se présentent dans l’entreprise.

- Protocole de sécurité Fournisseur/Transporteur

L’entreprise d’accueil expéditrice indique : 

· le lieu de prise en charge

· Les matériels et engins de manutention utilisés

· Le plan et les consignes de sécurité,

· Les modalités d’accès et de stationnement aux postes de chargement,

· Les consignes de sécurité,

· Les moyens de secours,

· L’identité du responsable,

· La nature et le conditionnement de la marchandise,

· Les précautions particulières liées aux produits transportés.

Le transporteur indique : 

· les caractéristiques, les aménagements et équipements du véhicule.

Ne sont par concernés par le protocole de sécurité : 

. le transport de voyageurs,

. le transport maritime,

. le transport fluvial,

. le transport aérien,

. les particuliers,

. les mines.

VI. L’accueil d’un transporteur.

Plan de circulation

a. la zone d’accueil

Le préposé à l’accueil contrôle le document de transport (lettre de voiture).

Les informations portées sur la lettre de voiture le renseignent sur : 

. la provenance des marchandises,

. le destinataire,

. le détail du chargement,

. Les réserves du transporteur (problèmes au chargement).

Le préposé vérifie également que le conducteur du véhicule est bien en possession du protocole de sécurité de l’entreprise d’accueil.

b. Le contrôle des documents.

Le réceptionnaire demande au conducteur tous les documents qui accompagnent les marchandises.

Ces documents sont de 3 types : 

· Transport : 

. lettre de voiture,

. bon d’enlèvement,

. bon de livraison.

· Douaniers (marchandises sous douane) :

. D.A.U. Document Administratif Unique,

. Carnet TIR,

…

· Commerciaux : 
. Facture,

. Liste de colisage,

c. Le déchargement

Lorsque le quai de déchargement est libéré, à la demande du responsable de la réception, le chauffeur met son camion à quai.

C’est au conducteur d’ouvrir les portes du camion, d’enlever les sangles sauf si le camion est plombé. Dans ce cas, le réceptionnaire vérifie les numéros des plombs avec ceux notés sur le document et c’est le réceptionnaire qui coupe les plombs.

Parfois on prend les clés du camion et on ne les rend au chauffeur qu’à son départ, pour éviter les accidents (démarrage du camion alors que le cariste est encore sur la passerelle).

Moins de 3 tonnes : le chauffeur décharge,

Plus de 3 tonnes : le réceptionnaire décharge.

Le temps d’attente commence à courir dès que le camion s’immobilise, c’est à dire au moment où le transporteur met à disposition son véhicule sur le lieu de déchargement

Document : durées de mise à disposition d’un véhicule

Une plage horaire ne peut dépasser 4 H.

Le transporteur est en droit de réclamer une indemnité pour retard et frais d’immobilisation.

. Le chargement présente des anomalies : le cariste informe sa hiérarchie avant de décharger.

. le chargement est correct : le cariste peut commencer son travail.

Le responsable utilise souvent un appareil photo surtout en cas de gros dégâts sur la marchandise.

Le déchargement doit se faire en présence du chauffeur et dans le respect des règles de sécurité.

Le positionnement des marchandises déchargées doit permettre le contrôle des colis.

VII. Le Contrôle des marchandises au déchargement.

a. le contrôle en présence du conducteur : 

En présence du conducteur, le contrôle porte sur : 

. l’aspect apparent des colis, les anomalies les plus fréquentes : colis enfoncé, écrasé, ouvert, mouillé.

. le nombre de colis : le réceptionnaire vérifie si le nombre est bien conforme au nombre inscrit sur le titre de transport.

C’est la première partie du contrôle des marchandises. 

Si les marchandises sont acceptées : le réceptionnaire signe le document et inscrit son nom en toutes lettres. Il appose également le cachet de son entreprise et inscrit la date de livraison.

En cas d’anomalies, il doit le signaler sur le titre de transport.  Il signale donc que l’exécution du contrat n’a pas été conforme, c’est la 1ère étape de la conception d’un dossier de litige transport.

Cette étape s’appelle la prise de réserves. 

b. La  prise de réserve sur le titre de transport.

Pour être recevables les réserves sur le titre de transport doivent être : 

· écrites,

· précises,

· motivées,

· complètes,

· significatives,

· datées.

Ex : reçu 8 colis dont 1 colis ref 12174 écrasé.

Le 10 janvier 2009

Jules PATIN
Les réserves doivent être confirmées au transporteur par lettre recommandée avec AR dans les 3 jours ouvrables qui suivent leur date d’émission.

On a alors un an pour réclamer un dédommagement au transporteur, 

Extrait de l’art L133.3 du code du Commerce

La réception des objets transportés éteint toute action contre le voiturier pour avarie ou perte partielle si dans les 3 jours qui suivent celui de cette réception, le destinataire n’a pas notifié au voiturier sa protestation motivée.

ATTENTION : 

La mention « sous réserves de contrôle » n’est pas admise au tribunal.

Ce courrier est obligatoire si le chauffeur refuse de signer la lettre de voiture où si l’on s’aperçoit d’une anomalie après le départ du chauffeur. 

Obligations des parties : 

Le livreur est tenu d’assister au comptage des colis.

Le réception est tenu de compter les colis, de vérifier leur bon état extérieur, de s’assure de la conformité de la livraison (respect du rendez vous, conformité à la commande..)

c. Le contrôle des marchandises lorsque le chauffeur est parti

Les marchandises peuvent être : 

. abîmées,

. non conformes à la livraison,

. manquantes,

. non commandées.

Le contrôle n’est pas obligatoirement fait par le réceptionnaire, on peut faire appel à un technicien ou un labo de contrôle (produits chimiques). Dans ce cas et en attendant le résultat, la marchandise est mise en quarantaine.

VIII. Le bon de réception

Le bon de réception engage, après contrôle de la marchandise la responsabilité du réceptionnaire. 

C’est une attestation émise par le service réception.

Ce document déclenche ou non, en fonction des notifications du réceptionnaire, le paiement du fournisseur. 

Il permet la mise à jour des stocks théoriques de l’entrepôt.

Il doit comporté les informations suivantes : 

. date de réception,

. identification du réceptionnaire, du fournisseur, 

. le mode de transport,

. les marchandises,

. les réserves ou refus et leur motif,

. les sommes payées (débours éventuels à la réception de la marchandise)

Il doit être émargé par le réceptionnaire avec le nom écrit en clair. 

IX. Où vont les colis après la réception ?

Toutes les formalités accomplies, les marchandises peuvent être stockées.

Les colis en litige sont mis en zone d’attente jusqu’au règlement du litige. 

Les marchandises destinées à un usage interne sont transmises aux services destinataires.
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